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la b-,:--:-e i :;x'-rl€ pôul reilier. ie
plr.rs pc,sslbie. cerrr qui soLlhai-
tent des n-tesui-es plus contrai-
gnsnle§ et le) autres qui. au
contraile, n'en r.eulent pas. «.Ie
resre .sro- la mênte idée depuis le
débtrt. il s'cgit de rnesures d'cc-
L'o, lilxlSf llsrllcn I des cnl r .,.1 r|rscs qtri
ne tlafuett er1 cr.t("lrii ccts blaquff
l'e,.recrrricrr tlit ltluit tle rclance et je-

ia .Jii)na. -: CeUtt=nt; t'iSe a

aneljorel la pa:-ite entle les fem-
nles et les honunes. Enfin, la troi
sième porte sur 1'association des
contjtes sociatrt cl dcottortriqucs
(CSE) à la mise en (xuvre rirL plan
dc relattte lri scin tlus (.lrlti.prj\L'5.
C'est diurs ce carlre clue la clries
tion riu Fâr't.rge de il valeur pour'-
r:iii êtli: cliscutée e:trtire lcs repré
sentaili.s ri'éius e t ies riilcctions.

'ili--i!. l: r-l trÉl:ll::
{hauss. de -1.5' i âmsi que 1 ...-
logie, 1e deleloppement et la nto-
biljté durables (8,5'%). u Depuis le
rlébut, je clis qu'il .uct trous .falloir
une traiectoire de soutenctbilité de
rros finonces publiclues dès 2021.
\htis orr nc pr,ul prrs ic' fuirr, lntrirr
teflarll>>, rétoi'qne cle son côté, 1e

lapporteur génér'ai ciri br-rdget, le
dépi.rté l-ltE-\i riu Val de Àlarne
Laulc;:t Slint -. l,,iariiii. l

Françcis Ecalle : << Fir-is 1'er:detten:ent
est important, plus cn pfend de risques,,
Ponr Francois Ecaile, ancien rna-
gistrat de 1a Cour des coniptes et
Ïoncl;lteur riu site Fipeco, la France
ne l1or-irrâ pas échappel ;i une ié-
fr.rrme des retraites pour réduirc:
sûn endetterllent.

L[,IlcÀ1t0. - Face à ]a crise
clu coronaviuis, le'4oitverneutent
a rnobilisé 460 lriiiliarcis d'eru"os
et vient d'annor:cer rur plan de
relance de 100 milliards. i{'est-ce
pas risque de s'endetter à ce point ?

François EC.A.LLE. .. Déjà, ii ne far.ri
pas méianger les choux et ies carot-
tes. Pal exemple, plus cle 300 n-ril
iiards d'euros cles rnesures d'ur-
Herre sr)nl des galrntic' de il-ial.
Ces mesures pèseront snr 1es {inan-
ces publiques seulement si les en-
treplises ne retuboursr:nt pas les
prêts. i1 .rr en ar-n a rlais ca ne iler,rait
pas cr:ûter .l0t rlillialrls. Ensr-riîe,
aujoru d'irui, eiriprLirtei' sur Jes

marchés financiers ne coûte rien à

ia France, eir gr:iirde pàrtie grâce à
1'action de 1a i3anqrie centl àle euro
péenne {BCE) qui mène une pollti-
que de t;lux tr'ès bas. lrleis ies taux
ne voltt pâs l"ester indefinimer:t
bas. Et, lndépendarnment de ia po,
iitique des banques centrales, si la
FLance ne maltrise pas suffisain-
merlt ses corlptes. les créanciers
peu\ent, à un molnent dcnné.
avoir peur que 1e pa1.s ne rembour-
se pas et décider d'augrrtenter le

E

coût d'empmnt. On rentierait alors
drns rine spiraie irfernale r;u.i niè
rrer ail n une clise c1c's finances
publiqites.

Est- ce r4aliste dc tahler
sr*" le retour rle la croissance
pcw' rernbour"§er cstte rtretTe"

conulte i'enîerd I' exécutil'?
i-a clette pul:iiqtlo \.a restcr à des ni-
trelux très iiiet és au cours des pt o-
clieines irnnées. Selon les rlernières
previsions gor"rvernementales, elIe
der,rait atteindrc 117 l( du PIB err
2025 et la croissance ne suffira donc
pas à la rembourser. En réalité,
1'enjeu est de stabiliser la dette
ïrar:q:aisi: à un niveau acceptabie
pour 1es trrarchés tiiranciers, ce qui
n'est p;r-r l:iriie. La seltle certil'ude
est qlie ;:1ir:i l'encleilet'nent est ii]l-
i 'r)i !.)iii. lrJrls r,t! l)rCltii rlu t tcqLr.,s.

Le gulivernenreril rlevrait,il
cornmercer à faire
ries écolmmies dès i'an prochain'/
Ceries, 1a !'rance n'a pas profite r1e

la l-rcrnne conjonctrire ces rlernières
années pour faire des r'éfotmes
siructureiles conséquenles en \rle
cl'assair-rir ses finances publiques"
Mais. en périorie de crise, iI est pré-
férable d'être lielrnicign à court
terû1e. ,\utrement dit, il r'aut mierx
laisser fiier 1e cleficit public et la
dette en 202i pour lle pas aggrà\rer
1a situation. L'exécutif de\,1'ait

commencet' à assainir ses contptes
à partir d,e 2022. Toutefois, on sera
en pleine campâgne pour l'election
présidetitielle... .i'insiste toutefois
srir un point: si l'hc,ure .ir'est pas
nu econcniies, les ite:tutes de sou
licn doir('nt !ù1tl,r tp;11p,r1;1i1qr

pour limiter i'enilettemenl clu p:lr.s
li It,!)\ cll lc) ntL, { '\'\l lt I liçol D' 'ul
iacii,ielle je ne suis p;rs fai,orable ri la
bai§se des iu4:ôts de prodr.ietion cle
lC) milliarcls d'euros à partir de
202i. (,'e:t uilc tnr:sur("pürerrne qui
va peser sur le déficit priblic. Les re-
valorisations cies soignairts clans ie
caclre du . Ségur c1e 1a santé » et des
enseignants dans I'Educalion na-
tionale sont égalen.rent des disposi-
tions tlurabies. Pour compenser ces
ler.alorisations, le gouverncurenl
;iurait pri faire des gains cie plorluc-
tivite au nirreau dri personnei acirri-
nistralil dans ir.s nii:istères.

Quelles réf..rrmes de fond
cler,ro*t étre prioritaires
le tcmps venr r, sclon r,ous'l
Lt's lilurt'trtcs slrLlùtUrCllcs à \,nltc
prendre sont bien connues. La
1.'rance ne pourra pas érriter une re-
fonte des retraites. I 'exécutif rler,ra
égalernent reprendre 1e plogram-
me de réduction des effectifs dans
la fonction publique. x

PROPOS RËCUEILLIS PAR M. M.

n'esit pas aux
ec*nomies,
les mesi-ires
cle soutien
doivent rester
temporaires
pcur limiter
i'endettement
dil patrrs
à moyen
terrne
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